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Le vote du 15 mars : 
Faire parler vos attentes 
par 
Yann Vince 

Chômage, ·revenus insuffi­
sants, les difficultés à vivre 
dignement et correctement 

sont les problèmes de notre socié­
té. Ces problèmes, les commu­
nistes les connaissent, y sont 
confrontés. Ils pensent que de 
vraies solutions sont possibles: 
C'est le sens de leurs actions, de 
leur démarche politique : critiques, 
constructifs, unitaires, traits 
d'union entre la société qui souffre 
et la gauche en situation de res­
ponsabilité. Demain vos attentes, 
vos exigences auront-elles davan­
tage de points d'appui dans la 
région et le département ? 
C'est un des enjeux du vote du 15 
mars. Se donner des élus commu­
nistes à la région, renforcer l'in­
fluence du Parti Communiste à 
l'élection cantonale, c'est une 
sérieuse garantie. 

Neuf mois après les législatives et 
la mise en place du gouvernement 
de gauche, pluriel, la volonté de 
changement en sortira-t-elle ren­
forcée ? La gauche aura-t-elle plus 
de moyens pour mener la politique 
pour laquelle elle a été élue? Ou, 
au contraire, la droite plus de 
forces ? Pis encore : le Front 
National montera-t-il encore ? 

Dimanche 15 mars votre vote 
contribuera en se portant sur la 
liste de la gauche plurielle et éco­
logiste pour l'élection régionale, 
sur les candidats communistes à 
l'élection cantonale, à infliger une 
nouvelle défaite à la droite et au FN · 
et à dire clairement ccil faut que la 
gauche se donne les moyens de 
réussir en faisant des choix 
neufs, à la mesure des problèmes 
posés». · · 

Paul Lespagnol lors du Meeting de la Gauche 
Plurielle à Nantes. 

le 15 mars 
t Elections Cantonales 

Pour renforcer l'influence 
du Parti Communiste 
Français, pour obtenir 
des mesures plus fortes 
à gauche. 

t ·Elections Régionales 
Pour avoir des élus 
communistés et 
pour que la gauche 
aille plus loin. 



Devant une salle large­
ment garnie, les représen­
tants nationaux des Partis 
de Gauche tenaient mee­
ting le 25 février aux 
Salons Mauduit à Nantes. 

L'ensemble des orateurS 
qui se sont succédés à la 
tribune ont souligné l'en­
jeu de cette élection. · 

Cette initiative a permis 
de constater la dynamique 
enclenchée par la gauche 
plurielle pour ce scrutin 
du 15 mars. 

jean-Michel Baylet 
pour le P.R.G. devait 
déclarer que 8 mois après 
sa déroute.la droite n'a 
pas compris le message. 

Elle est, devait-il déclarer, 
d'un conservatisme viscé­
ral. 

Alain Lipietz pour les 
Verts devait fustiger le 
Front National en le com­
parant à une bête immon­
de avec son idéologie 
totalitaire opposant les 
pauvres les uns contre les 
autres pour mieux proté­
ger les riches. 

Béatrice Patie pour le 
MDC rappella les pre­
mières mesures prises par 
le gouvernement de la 
gauche plurielle, notam­
ment pour les 35 heures et 
sur les emplois jeunes. 

Paul Lespagnol pour Je 
Parti Communiste Fran­
çais dénonça la guerre de 
Chouans contre les 35 
heures mené par la droite 
et le CNPF qui proposent 
un retour au 19~""' siècle 
avec la règle du patronat 
de Droit Divin. 

Il devait insister sur la 
nécessité de conforter et 
d'amplifier Je changement 
à gauche, précisant sur les 
électeurs sont placés 
devant un choix simple, 
soit choisir Je retour en 
arrière avec la droite 
rétrograde qui fait de plus 
en plus de clins d' œil 

- complices à l'extrême 
droite pour gérer les 
régions ou au contraire, 
choisir de conforter et 
d'amplifier Je changement 
à gauche en portant à la 
direction des Régions, la 
gauche plurielle. 

François Hollande 
pour le Parti Socialiste 
rappela que partout, dans 
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Le 5 mars, ne manquez pas le numéro 
de l'Humanité Hebdo et son dossier 

Spécial "Régionales" 
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les vingt régions sur 22 
sur la droite dirige, ce 
n'est que saupoudrage, 
clientélisme et renonce­
ment par rapport aux 
ambitions de développe­
ment et d'emploi. 

Soulages-les au plus 
vite, devait-il lancer en 
boutade aux participants 
au meeting en parlant des 
notables de droite qui 
s'accrochent à leur man­
dat. 

t Paroles et actes 
One nouvelle fois les amis d'Arlette Laguiller haran­

guent les foules dans un verbiage apparemment radical 
contre le Capital et pour les travailleurs, lors des élections 
régionales où Marie-France Belin est tête de liste. 

Sa campagne tape fort ... mais surtout la gauche et parti­
culièrement les Communistes. 

Il y a vraiment, entre les paroles et les actes, des diffé­
rences pour Lutte Ouvrière qui semble oublier que lors du 
référendum de Maastricht ils avaient appelé à l'absten­
tion, permettant ainsi au «OUÏ» de l'emporter d'une courte 
tête. Et aujourd'hui ils refusent toujours, au nom des 
«grands principes» que notre peuple soit consulté sur le 
passage à l 'euro. La droite peut se frotter les mains 
d'avoir d'aussi fidèles amis ... 

t Mars et ça repart 
La «Chasse et la Pêche» semble être un moment privi­

légié pour les élections régionales. En 1992, la liste 
«Chasse Pêche et Tradition» conduite par Jean-Louis 
Besnié avait obtenu 1 élu en Loire-Atlantique avec de 
nombreuses voix de gauche et même parfois d 'électeurs 
communistes. 

Depuis 6 ans, force est de constater que ces voix ont 
d 'abord et avant tout servi la droite puisque M. Jean­
Louis Besnié a quasiment aligné ses votes au Conseil 
Régional sur ceux de la droite. 

Demain les chasseurs et pêcheurs de gauche seront 
sOrement mieux défendus par des élus communistes. 

Ils peuvent être certains en votant pour la liste de la 
gauche plurielle de ne pas donner leur voix à la droite et 
de trouver dans les Communistes, de réels défenseurs de 
leurs intérêts. 

t Je t'aime ... moi non plu~ 
Le divorce est donc consommé à droite entre Michel 

Hunault, tête de liste de la Droite et Gisèle Gautier, tête de 
liste de la Droite. 

Soutenu un jour par les uns, plus soutenu le lendemain, 
le feuilleton à droite ne cesse de rebondir. Les doux mots 
s'échangent. On se traite même de «berniques» ... Quoi de 
plus naturel pour un département côtier. • 

Mais revenons sur le fond ... La droite de Hunault et 
celle de Gautier nous proposent tout simplement de conti­
nuer la politique du Baron Olivier Guichard. 24 ans, ça 
suffit... on a déjà donné. 

t Liste des chômeurs ? 
Mais que se cache-t-il donc derrière la liste des chô­

meurs? 
A ceux qui pourraient croire qu'elle découle «naturelle­

ment» du mouvement de janvier, il risque d'y avoir des 
déceptions car son but n'est que de détourner des voix de 
gauche, des voix de gens qui sont au chômage du fait 
même de la politique de la droite. 

Ces chômeurs ont tout à gagner de donner à la gauche 
sur notre région les moyens de rompre avec la politique 
antérieure. 

Ne nous laissons pas berner par des listes qui comme 
des boissons connues ressembleraient à ... et n'en seraient 
nullement. 

t Nori merci ! 
L'odieuse décision d'accorder une prime de naissance 

aux enfants bien français, prise par les «Mégret» à 
Vitrolles fait rêver le gendre de Le Pen. 

Dans un communiqué d'abord et lors du meeting du l" 
mars à Nantes, Samuel Maréchal, tête de liste du Front 
National en Loire-Atlantique pour les élections régionales 
demande que cette mesure soit appliquée dans notre 
région. 

Quelle démocratie raciste de ces gens qui hier cra­
chaient sur les chômeurs ! 

Nul doute qu'il existe bien entre le peuple et ces gens-là 
des valeurs qui ne sont pas les mêmes. 

t A l'initiative de Marc Justy, maire de Saint-Joachim. 
une réunion se tient le vendredi 6 mars autour des ques­
tions liées à la protection des zones humides, la place et le 
rôle des chasseurs et pêcheurs. 

Marc Justy, également membre du Bureau du Parc de 
Brière agit pour que la Brière devienne une zone humide 
et protégée. 

Participent également à cette rencontre, Gilles Bon­
temps, tête de liste du Parti Communiste aux élections 
régionales, Jacques Boisson, maire de La Chapelle des 
Marais, Hubert Delahaie, adjoint au maire de Montoir et 
Syndic de Brière. 

t « 6 à 8 000 skins ... » 
Pendant que 6 à 8 000 personnes manifestaient à 

Nantes contre la venue de J.-M. Le Pen à l'appel de nom­
breuses organisations, associations, syndicats et partis 
politiques, Samuel Maréchal, le gendre du chef, tête de 
liste du Front National aux Régionales, parlait de la mani­
festation et des manifestants à la tribune en ces termes : 

«Triste carnaval, disait-il, organisé par les nervis d'ex­
trême-gauche et les skings rouges». 

De tels propos, loin de nous étonner, disqualifient une 
nouvelle fois ceux qui les ont prononcés. 



LES ENJEUX 
Les Elections Canto­

nales permettront de 
renforcer l'influence du 
Parti Commurmte sur le 
département, pesant 
ainsi pour obtenir des 
mesures fortes à gauche. 

Les résultats obtenus 
par les candidats Com­
munistes vont donc 
beaucoup compter. 
Certes il n'y a pas, sur 
les cantons concernés 
par cette élection canto­
nale, de sièges gagnables 
pour le Parti Commu­
niste, mais le poids qu'il 
obtiendra dans chacun 
d'entre eux, sera déter­
minant pour l'avenir. 

L'engagement impor­
tant autour des candi­
dats pour une large acti­
vité, par la mise en 
mouvement de Comités 
de Soutien réunissant 
des hommes et des 
femmes d'horizons 
divers, seront un signe et 
un encouragement pouf 
l'avenir. 

LES ÉLECTIONS 
' REGIONALES 
On vote pour avoir 

des élus Communistes. 

Plus le résultat de la 
liste de la gauche plu­
rielle sera élevé, plus il y 
aura d'élus c 
nistes. 

Un bon résultat de la 
liste permet d'avoir 15 
élus à gauche, c'est-à­
dire 3 Communistes en 
Loire-Atlantique, le 15.,. 
de la liste étant un Com­
muniste. Avec un résul-

, tat moyen, il n'y en 
aurait que 14, cela fait 
un Communiste de 
moins et un élu de droite 
·ou Front National de 
plus. Ça vaut le coup de 
rassembler très large­
ment à gauche. 

L'estimation de vote 
donnée par Presse­
Océan samedi dernier 
donnait d'ailleurs à la 
liste de la gauche plu­
rielle entre 14 et 15 
sièges. Sans prendre 
cette estimation comme 
certitude, elle montre 
que chaque voix comp­
tera au soir du 15 mars 
prochain. 

t Savenay 
Inauguration du local 

de campagne du candidat 
sur le canton, Alain Seve­
no, en présence de Jean­
Louis Le Corre qui était 
venu en voisin et ami 
pour soutenir en cette 
occesion la candidature 
communiste à Savenay. 

Jean-Louis devait dans 

t Vertou 
Inauguration là aussi du 

focal de campagne de 
Michel Gouty, candidat 
sur le canton, avec la pré­
sence de Yannick Che­
neau. 

t Saint-Nazaire 
~ntouré de militants 

nazairiens, Jean-Jacques 
Denin et Laurent Belliot 
multiplient les porte à 
portes sur leurs cantons 
respectifs. Une campagne 
de terrain, de discussion 
avec la population, à la 
rencontre des gens. 

t Blain 
Le marché blinois est 

l'occasion pour les Com­
munistes de rencontrer les 

t Nantes 
Rencontres avec la 

population aux Derva­
lières, dans les quartiers 

t Couëron 
Animation en ce same­

di matin dans le local de 
campagne où 15 militants 
sont réunis pour «battre la 

une brève intervention, 
souligner l'importance du 
Conseil Général et du rôle 
que les Communistes 
pouvaient y jouer. 

Sur les dossiers d'amé­
nagement du territoire, 
des axes routiers, de l' em­
ploi, des questions 
sociales, Jean-Louis mit 

Les trente participants 
ont échangé leur expé­
rience, leurs projets sur ·le 
déroulement de la cam-
pagne. ' 

Chaque voix comptera 
sur mon nom, précise 
Jean-Jacques Denin qui 
n'entend pas que la cam­
pagne électorale se limite 
à une seule confrontation 
entre le représentant du 
Mouvement des Citoyens 
sortant et le candidat du 

habitants du canton. Un 
contact basé sur les réali­
tés de la vie quotidienne 

Nord ... 
Présence sur les lieux 

publics, les candidats sur 

campagne», aller au 
devant des gens avec le 
matériel du candidat. 
Deux jours avant, sur le 

l'accent sur le besoin de 
renforcer le poids du Parti 
Communiste. 

Autour d'un verre de 
l'amitié, la quarantaine de 
participants à cette inau­
guration qui était une pre­
mière pour Savenay a 
continué le débat. 

Un soutien exprimé et 
partagé : celui d'engager 
une campagne de terrain, 
avec les gens, près de 
leurs problèmes, de leurs 
préoccupations. 

Parti Socialiste qui vou­
drait bien prendre la 
place. 

Donner toutes ses 
chances à la gauche passe 
par le renforcement de 
l'influence du Parti Com­
muniste. 

d'un canton rural, aux 
prises avec beaucoup de 
difficultés. 

Nantes vont bon train 
dans cette campagne élec­
torale. 

marché de Couëron, ils 
débattaient avec les cha­
lands. 

Vote par procuration 
Ne rien négliger pour k vote communiste 

Nous rencontrons des électeurs d'accord avec le 
vote communiste mais qui, pour des raisons diverses, 
ne pourront pas voter le 15 mars. 

Il s'agit de personnes en congés, en déplacement 
professionnel, sportif ou pour des raisons familiales. 
C'est aussi souvent le cas de personnes malades ou 
handicapées, des personnes âgées. 

Nous devons les aider à voter par procuration en 
favorisant les démarches administratives à acçomplir. 
Elles doivent désigner un mandataire inscrit dans la 
même commune et qui votera à leur place le jour du 
vote. 

Chaque mandataire ne peut disposer que d'une pro­
curation. Les formalités sont à accomplir soit auprès 
du commissariat de police, soit au tribun'al d'instance, 
soit à la gendarffierie par le mandant muni de sa carte 
d'électeur, d'une pièce d'identité et d'une pièce justi­
fiant du vote par procuration (certificat de maladie, 
attestation de travail pour les déplacements, attestation 
de déplacements de congés). 

Le mandant doit fournir également les nom, prénom 
et adresse de son mandataire ainsi que son numéro de 
carte d'électeur et le bureau où il vote. 

Pour les personnes ne pquvant se déplacer, maladies 
ou infirmités graves, il appartient aux autorités compé­
tentes de déléguer un représentant auprès de l'électeur 
qui désire désigner un mandataire. Il faut donc en faire 
la demande auprès des autorités. 

Attention ! aux régionaks, ni ratures, ni rajouts. 
L'élection régionale a lieu au scrutin d~ liste à la 

proportionnelle. Le bulletin de vote qui comprend la 
liste, pour être valable, ne doit comporter ni ratures, ni 
rajouts sinon il est considéré comme nul. 

t Derval-Rougé 
On ne ménage pas ses 

efforts dans le nord du 
département pour être 
parmi les habitants. Les 
discussions vont bon train 
sur l'amélioration du 
cadre de vie et de la vie 

t AGuémené 
37 personnes présentes 

autour du candidat, 
Jacques Desterbecq, évo­
quent les difficultés que 
rencontrent un canton 
rural : l'agriculture, la jeu-

elle-même pour les habi­
tants. 

Répondre aux besoins 
de la population passe par 
le maintien de services 
publics. Les exemples de 
la Poste et de !'Hôpital 
sont là pour en témoigner. 

nesse et là aussi les ser­
vices publics. Le rôle du 
Conseiller général y est­
souvent abordé, la démo­
cratie traverse cette cam- . 
pagne. 

Les locaux de campagne 
des lieux de démocratie 
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Le Parti Communiste présente dans 
l'ensemble des cantons renouvelables 
une ou un candidat aux suffrages des 
électeurs lors des élections cantonales 
du 15 mars prochain. 

Plusieurs caractéristiques dominent 
dans la présentation de ces 30 candi­
dats. 
•Une tëminisation avec la présence 

encore insuffisante certes, mais de 7 
femmes sur la liste. 

•Une volonté évidente du rajeunis­
sement des candidats, trois d'entre eux 
ont en effet moins de 35 ans. 
e Un renouvelle.ment, 113 d'entre 

eux se présente pour la première fois 

Le Conseil Général de Loire-Atlan­
tique est dominé par la droite qui 
applique sa politique, celle qui en juin 
dernier a été rejetée par les électeurs 
de Loire-Atlantique qui ont placé la 
gauche en tête dans notre département. 

C 'est ainsi que sur les 59 sièges que 
compte le Conseil Général 41 sont 
détenus par la droite. 

Certes à la lecture des actes de candi­
dature les choses ne sont peut-être pas 
si perceptibles que cela. Mais dans les 
faits .«les Notables du pays» qui se 
présentent saps étiquettes se retrouvent 
ensuite par le vote de la majorité de 

· droite au Conseil Général. 
C'est pour cela que le vote le 15 

mars prochain pour les candidat(es) 
présentés par le Parti Communiste est 
important. 

Avec cette élection chaque électeur, 
électrice a l'occasion à la fois de 
renouveler son opposition à la droite 
pour l'empêcher de nuire, de faire bar­
rage au Front National et d'exprimer 
sa volonté de voir la gauche pour­
suivre et amplifier ce qu'elle a engagé. 

En donnant plus de poids à la com­
posante communiste chacun, chacune 
d'autre part ne peut faire prévaloir 
d'autre orientation pour le C<l:.nton, 
pour le département. Musclant ainsi la 
gauche pour qu'elle réussisse. 
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PAIMBŒUF 

Marc Bernardeau 
39 ans, 

Marié, 2 enfants 
Agent des services hospitaliers­
Militant syndicaliste et associatif 

PORNIC 

Claudine Morel 
41 ans, 

Assistante sociale 

SAINT-NAZAIRE 
OUEST 

Laurent Belliot 
32 ans, 1 enfant 

Employé de banque 

Daniel Delannée 
46 ans, marié, 3 enfants 
Pompier professionnel 

Conseiller municipal d'Orvault 

HERBIGNAC 

Hubert Faivre Pierret 
43 ans, 

Marié, 2 enfants 
Secrétaire général de Mairie 

Conseiller municipal 
à Saint-Lyphard 

Christian Favreau 
49 ans 

Employé de La Poste 
Syndicaliste 

Adjoint au maire de St-Herblain 

GUÉMENÉ PENFAO 

Jacques Desterbecq 
60 ans, 

Professeur en pré-retra~e 

SAINT-ETIENNE­
DE-MONTLUC 

Christian Pelloauet 
53 ans, marié, 3 en,ants 

Ingénieur 
Adjoint au maire de Couëron 

Vœ-Président du District 
de Nantes 

Adjo 
p 

SAI 
DE 

Pré-re 
Cor 
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SAVENAY 

Alain Seveno 
47 ans, 

Marié, 2 enfants 
rofesseur d'Histoire 

et Géographie 
nt au Maire à Savenay 
ésident du syndicat 
intercommunal 

de la déchetterie 

ien 
e 

oëlle Patron 
60ans 

raltée du Commerce 
eillère municipale 

de Rezé 

DERVAL 

46 ans, 
Directeur d'école primaire 

Adjoint maire de 
Saint· Vincent des Landes 

AIGREFEUILLE­
SUR-MAINE 

Catherine Gallerand 
43 ans, mariée, 2 enfants 

Responsable 
d'un mouvement associatif 

ROUGE 

Michel Martin 
43 ans, 

marié, père de famil~e 
Ouvrier Travaux Publics 

BLAIN 

Jean-Luc Plumelet 
46 ans, marié, 2 enfants 
Plombier chauffagiste 

Conseiller municipal de Blain, 
Syndicaliste 

LA BAULE 
ESCOUBLAC · 

André Goujon 
57 ans, marié, 3 enfants 

Chaudronnier Aéro 
Syndicaliste 

NORT-SUR-ERDRE 

.--------:::-------. L------1=~viÂR~A~oie~s=1-1 Marie-Fra~oise Cabon 
43ans 

Maurice Jeanneau 
52 ans, 

Marié, 2 enfants 
Retraité de la S.N.C.F. 

Didier Chavagnat 
43ans 

Technicien cheminot 
Syndicaliste 

Emile Raimbault 
54 ans, marié, 4 enfants 

Magasinier vendeur 
Syndicaliste 

VERTOU 

Michel Gouty . 
48 ans, marié, 3 enfants 
Professeur Education 
Physique et Sportive 

Conseiller Munjcipal de Vertou 

Patrice Chapeau 
32 ans 

Educateur Technique 

CARQUEFOU 

JoëlCo~rd 
47 ans, marié, 2 enfants 

Cadre commercial 
Secrétaire de la Section 
du Val de Loire du P.C.F. 

JP 
JJ< 

mariée, 3 enfants 
Secrétaire administrative 

ANCENIS 

Claude Gaudin 
32 ans, 

Ouvrier métallurgiste 
Syndicaliste 
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NANTES 11 

Henri Moysan 
59 ans, 

Marié, 2 enfants 
Pré-retraité de la Métallurgie 

NANTES5 

Gisèle Jouatte 
59 ans, 

Mariée, 3 enfants 
Retraitée syndicaliste 

NANTES 1 

Florine Durand 
38 ans, 

Professeur d'Education 
Physique et Sportive 

160 candidats sont en 
lice pour le scrutin du 
15 mars prochain qui 
doit-renouveler la moi­
tié des 59 cantons que 
compte notre départe­
ment. 

L 0 1 R E 
ATLANTIQUE 

Le Conseil Général 
est trop souvent mécon­
nu quant au rôle qui est 
le sien , pourtant ses 
décisions traversent 
notre vie quotidienne. 

Parmi ses principales 
compétences, notons : · 

•L'habitat (aides 
sociales au logement) 
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CONSEIL GËNËRAL 

• Action sociale 
(aide à l'enfance, pro­
tection maternelle, 
hébergement des handi-

capés et des personnes 
âgées, service social, 
prévention sanitaire, 
RMl) 

NANTES7 

., 

Catherine Gravoine 
NANTES9 46 ans, 

Directrice d'école maternelle 

• Education (col­
lèges) 

• Aides indirectes 
aux entreprises 

• Equipement rural 

• Transports sco­
laires 

• Musées, biblio­
thèques, routes ... 

C'est ainsi qu'il gère 
tous les ans plus de 3,5 
milliards de francs. 

Jean-Louis LE 

43 ans, 
Marié, 3 enfants 

Ingénieur de recherche à l'INRA 

Raymond Lannuzel 
49 ans, 

2 enfants 
Cadre bancaire 

Adjoint au Maire de Nantes 
Syndicaliste 

CORRE, élu du canton 
de Montoir est le seul 
élu du Parti Communis­
te. 

L'élection des 
Conseillers généraux se 
fait sur deux tours. 

Au premier tour cha­
cun comptera ses voix 
d' ou son importance. 

Le Parti Communiste 
qui présente dans l'en­
semble des Cantons, un 
candidat espère bien au 
soir du premier tour du 
15 mars conforter ses 

positions et continuer la 
progression qu'il enre­
gistre depuis plusieurs 
scrutins. 

C'est pour cela 
qu'aucune voix ne doit 
manquer sur le nom de 
ses candidats. 

Ces élections sont un 
moyen de muscler la 
gauche, le premier tour 
peut en faire la démons­
tration. 

Ce sera un bien pour 
les habitants des Can­
tons, du département et 
pour la gauche. 

, ...; . 
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Natura 2000 : de quoi s'agit-il ? 
•Un réseau européen d'espaces de protection de la flore et de 
la faune. 
•Son étendue: 15 % du territoire national (100 000 hectares 
en Loire-Atlantique 
•Quels sites? L'estuaire êt la vallée de la Loire, la Grande­
Brière, les marais de Donges, de l'Erdre, de Goulaine, du Mès 
de la Vilaine, les Marais salants, le 'Iraict du Croisic, les Dunes 
de Pont-Mahé et Pen-Bron ... 

Nous avons posé quelques ques­
tions sur ce dossier à Hubert Delahaie, 
adjoint au maire de Montoir, syndic 
de Brière, qui faisait partie de la délé­
gation nationale du PCF à la Manifes­
tation des Chasseurs à Paris, le 14 
février dernier. Il est d'autre part inter­
venu sur le dossier Natura 2000 à la 
Commission Syndicale de Grande­
Brière, le 20 décembre dernier à Pom­
pas d'Herbignac, pour en souligner les 
dangers. 

Les Nouvelles : Natura 2000 se 
donne pour objectif de protéger des 
habitats et des espèces menacées. 
Pourquoi alors tant d'opposition ? 

H. Delabaie : La directive euro­
péenne stipule que dans les zones 
définies, les activités susceptibles de 
perturber seront proscrites. On peut 
donc logiquement penser qu'il y aura 
des répercussions contraignantes sur 
les activités agricoles, la chasse et la 
pêche, le tourisme et les loisirs. Mais 
on ne sait pas lesquelles ... 

Les Nouvelles : Pourtant la 
consultation de toutes les parties 
concernées va s'engager. .. 

H. Delahaie : Dans la définition 

des périmètres concernés, les princi­
paux intéressés, ceux qui y vivent, ont 
été tenus à lécart. 

Pourtant la directive européenne 
précise dans son article 2, que les 
implications économiques et sociales 
doivent être prises en compte. 

Pour établir les périmètres des 
zones, la démocratie n'est pas au ren­
dez-vous. cela augure mal de la sincé­
rité de la suite de la «concertation». 

Les Nouvelles : Quelk est la posi­
tion du P.C.F. et de ses élus pour 
demain? 

H. Delabaie: Nous pensons que le 
gouvernement doit engager une véri­
table concertation avec tous ceux qui 
sont concernés, d'abord sur la redéfi­
nition des zones à protéger, mais aussi 
sur les mesures à y prendre, compte 
tenu des activités humaines présentes. 

Cette concertation doit aussi exami­
ner les moyens financiers et les créa­
tions d'emplois nécessaires à la ges­
tion de ces zones. Enfin, il faut déjà 
prévoir un réexamen périodique des 
conséquences des mesures prises. 

t Paris 14 février 1998 
De la Tour Etfeil à la Place d'Italie plus de 150 000 personnes pour la 
défense des droits des ch~urs. · 

Onze heures devant 
l'école militaire ; la tête 
de la manifestation 
démarre. Seize heures, 
des groupes passent tou­
jours sous la Tour Eiffel et 
traversent le Champ de 
Mars. 

Une mer de banderoles, 
variées, multicolores, cer­
taines brocardant le 
ministre de l'environne­
ment. Une manifestation 
bon enfant et sonore avec 
pétards, cors et cornes de 
chasse, sifflets. 

Un sanglier, une meute 
de chiens ... 

Trois thèmes majeurs 
dominent : 

l. La défen se des 
ACCA (Association 
Communale de Chasse 
Agréé) et de la loi Ver­
deille*. 

2. La mise en cause des 
modalités du réseau Natu­
ra 2000 (sur une bandero­
le : «NATURA 2000, 
avec nous , pas contre 
nous»). 

3. L'exigence que les 

dates d'ouverture et de 
fermeture de la chasse 
soient fixées au plus près 
des réalités locales. 

Dix sept heures, boule­
vard du Monrparnasse : la 
manifestation passe tou­
jours pour rejoindre la 
place d'Italie. 

Impossible après ce 
samedi de rester sourd, 
il faudra bien entendre 
les chasseurs : ils exis­
tent! 

• «touche pas à mon ACCA». 

Ce dossier a été réalisé grâce à la collaboration de Maurice Rocher et Hubert Delahaie. 

Parlons-en 
t La ch~e : un acquis populaire 

•La chasse populai­
re est un acquis de la 
Révolution Française. 
Abolie comme privi­
lège en 1789, la chas­
se est devenue en 
France une activité 
qui regroupe près de 
2 millions de nos 
concitoyens. 

• Les chasseurs ont 
dans leur majorité, 
participé à une ges­
tfon rationnelle des 
territoires chassés. Ils 
se sont imposés des 
contraintes et des res­
trictions pour assurer 
une bonne gestion de 
la ressource cynégé­
tique. Décriés par cer­
taines associations, ils 
œuvrent avec de 
nombreuses autres, 
en véritables défen­
seurs de la nature. 

• La pollution, l'ur­
banisation sauvage de 
nos côtes, la densifi­
cation des zones habi­
tées, l'assèchement 
des zones humides, 
un certain remembre­
ment et J' obligation 
fait aux agriculteurs 
de produire plus sur 

certaines terres ont 
fait fuir et disparaître 
la faune sauvage plus 
que tous les chasseurs 
réunis. 

•A nouveau des pro­
jets, des décisions 
européennes font 
peser de graves 
menaces sur la chasse 
française, sa spécifici­
té, ses traditions et ses 
associations. 

• Pêcheurs et chas-

seurs jouent un rôle 
important dans la 
bataille des usagers 
pour la défense et la 
valorisation de la 
Brière et des zones 
humides du départe­
ment. Pêcheurs, ils 
sont très attachés à la 
qualité de l'eau ; 
chasseurs, à la qualité 
de la flore, de la 
faune et à son équi­
libre. 

Le Parti Commu­
niste et ses élus à tous 
les niveaux agissent 
clairement, pour la 
modification de la 
directive européenne 
sur les oiseaux migra­
teurs, le respect de la 
loi Verdeille qui 
garantit une chasse 
ouverte à tous, la 
réorientation du pro­
jet Natura 2000 à par­
tir de la consultation 
des élus et des asso­
ciations d'usagers du 
milieu naturel. 

De même, le Parti 
Communiste Français 
réaffirme que l' orga­
nisation et la régle­
mentation de la chas­
se en France doit être 
l'affaire du Parlement 
français en liaison 
avec les organisations 
de chasseurs et le 
Conseil national de la 
chasse. 
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1898 -1998 

11Ajfaire, la droite et la gauche 
Les médias, plus soucieux de 

<<pOlitiquement correct>> que de 
vérité historique, ont présenté 
les propos de Lionel Jospin sur 
la gauche, la droite, le dreyfusis­
me et l'abolition de l'esclavage, 
comme une gaffe ou une erreur 
sur le plan de l'histoire. Or, 
s'agissant de l'affaire Dreyfus, 
et mise à part son étrange confu­
sion entre Gambetta et Clemen­
ceau, le premier ministre a pour 
l'essentiel eu raison. 

ou au moins !;abstention de la 
droite ralliée ou non à la répu­
blique. Si la gauche tarde à 
devenir dreyfusarde on ne sau­
rait dire en tout cas qu'elle 
prend le train en marche ! Les 
pionniers du dreyfusisme sont 
de gauche, tel Lucien Herr, 
bibliothécaire de la rue d'Ulm 
(Normale Sup.), membre du 
parti ouvrier socialiste révolu­
tionaire, qui dès 1897, a rompu 
le silence. Clemenceau, qu diri-

journalistes du Siècle. Cepen­
dant, les anti-dreyfusards les 
plus obstinés sont à droite (faut­
il dire l'extrême droite, ce n'est 
pas sûr ?). Il y a des ligueurs, 
ceux des Ligues de la Patrie 
française, ou de la Ligue antisé­
mite, ceux qui tiennent tête à la 
police, du 12 aofit au 22 sep­
tembre 1899, dans la rue Cha­
brol pour tenter d'ell!pêcher la 
révision ! Il y a surtout l'armée, 
dont la hiérarchie est remplie 
d'officiers royalistes ou bona­
partistes, et l'Eglise, avec ·La 
Croix (qui vient de faire une 
très digne «repentance»). C'est 
l'union du «sabre et du gou­
pilkm». 

•En 1na, EmMelolliMtlgfde~an1.1 .. t~s 
... _ _...._,.. .... plualudo_,_.._ 

La gauche profite des retom­
bées de I' Affaire, notamment 
sous le gouvernement Waldeck­
Rousseau formé en juin 1899. 
Elle est touchée par un vrai 
«bond qualitatif» : multiplica­
tion des Universités populaires, 
expression du Socialisme 
d'éducation cher à Péguy et 
moyen, pour Jaurès, de «chas­
ser les fantômes de la nuit» ; 
radicalisation de la Ligue des 
Droits de l'homme qui prend 
pour président en 1903, le socia­
liste Francis de Pressensé et se 
peuple de socialistes et d'anar­
chistes ; en 1912, la SFIO et la 
CGT condamnent l'antisémitis­
me, tandis que l'antimilitarisme 
se répand chez les ouvriers. 
C'est le point de vue de Jaurès 
qui l'emporte, lui qui n'a jamais 
voulu séparer la lutte pour la 
justice sociale du combat pour 
les droits de l'homme. 

not1nu·nentpour sa sonwne. IHRougon-M~ •,dont 
quelque9 llhS - • Genntnaa ••• Naine ••••• Dtb6cJe • 
notatnrnient-ont"' oe grand• succ:às de Qbt..,.. Avec 
• J"acet.IMI •, R P"lftd, en eonnetsaance dt c•VM. toua ... 
f'hquee.. lrdqu.m d8na une lettre t eon 'a>ouM. tn det• du 
2 ._,,M 1197 : • Je -"*en tr.in d'"=tl,. une des plus bMS.. · 

·pegndt ml vie ·-C~ •un.,, de PflaOt'I, contraint t 

~~~~':'~..:::.~~ ... 
llf'MCe Nt ceftl pMIM : • 1 fut un moment dt • conscience 
............ (BlbloNquetob-.a.) Dira-t-on encore, malgré tout 

cela, que le clivage dreyfu­
sards/antidreyfusards ne recou­
pe ni les différences partisanes 
ni même les oppositions de 
classes? 

Avant J'accuse, nous dit-on, 
tout le monde était anti-dreyfu­
sard ... Il est vrai que , par 
exemple, le député nationaliste 
Castellin dénonçant en 1896 le 
«syndicat Dreyfus», est applau­
di par une partie des députés de 
l extrême gauche. Il existait un 
anticapitalisme antisémite et, 
encore en juillet 1898, les gues­
distes du POF (Parti Ouvrier 
Français) affirmeront que «les 
prolétaires n'ont rien à faire 
dans cette bataille ... ». De toute 
façon, jusqu'au coup de théâtre 
du J'accuse de Zola, les fran­
çais croient à la culpabilité du 
capitaine ... et le problème d'être 
pour ou contre Dreyfus ne se 
pose même pas, le doute n'ef-
fleurant que des individus, 
parents ou amis de l'accusé, et 
un officier plus honnête que les 
autres, le colonel Picquart. 

La gauche, c'est vrai, n'est 
pas d'em6Iée «dreyfusarde», 
eole le devient. Encore faut-il se 
demander de quelle gauche il 
s'agit ! L'obstination anti-révi­
sionniste du cabinet Méline 
(1896-1898), n'est pas sans rap­
port avec la politique des «répu­
blicains de gouvernement)> qui, 
ayapt rompu avec la gauche 
radicale, comptent sur l 'appui 
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ge L' Aurore où paraît J'accuse 
est de lextrême gauche radica-

• le. En réalité l' Affaire a pris un 
tour politique en novembre 
1897, avec la dénonciation du 
vrai coupable, Esteryhazy, par 
Mathieu Dreyfus. Les radicaux 
et une partie des socialistes se 
sont alors mis en mouvement. 

Et la droite ? Il est clair que 
des conservateurs ont été drey­
fusards. Calmette, plutôt favo­
rable à Dreyfus dès septembre 
1896, dans Le Figaro, des 
hommes qu'on ne peut, malgré 
leur étiquette de «républicains 
progressistes», classer à gauche, 
tels Poincaré et Barthou, les 

Jean AUBIN 
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Nécrologie 
Madeleine Moyon que tout le monde appelait «Mado)) vient 

de nous quitter. 
Employée à la Caisse Régionale d' Assurance Maladie de 

Nantes «Mado» avait assuré les principales responsabilités syn­
dicales à la CGT dans son organisme puis ensuite chez les 
retraités. 

Adhérente au Parti Communiste Français, elle y a été et est 
demeurée fidèle jusqu'à la fin de sa vie à ses engagements 
révolutionnaires. 

Mado ayant do~é son corps à la Science, c'est par ces mots 
au nom de tous les Communistes que nous lui rendons l'hom­
mage qu'elle méritait. 

SARL POMPES FUNÈBRES ATLANTIQUE 
Patrick LE ROGNON 

24 H sur 24 
7 jour sur 7 

0;2.40.01.86 .. 88 . 

- Organisation complète d'obsèques 
- Démarches évitées aux familles 
- Possibilité d'accès à la chambre funérai.re 
- Soins de conservation 
- Transport de corps avant et après mise 

en bière 
- Contrats d'obsèques 
- Tiers payant Mutualiste conventionné 
par Loire-Atlantique Mutualité . 

SAINT-NAZAIRE et sa région 
5, ptace F. Blancho - 02.40.01.86 .. 88 

Christophe JOUZEL 
AUTO-ÉCOLE ATLANTIQUE 

22, Rue du Général de Wet 

441 OO NANTES 

Tél. 02.40.58.17.20 

Fax 02.40.58.12.63 

LEMEURIS 
BAR - RESTAURANT 

Formwi::à~QE PLAT du Jour 
Repas complet 34 Francs 

Buffet Entrée 
Plat du Jour SPECIALITES 
Fromage le 

et Dessert JEUDI 

11, rue Meuris 44100 NANTES 02.40.69.33.72 
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